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RÉFLEXIONS

our comprendre l’impor-
tance de ce thème, il

convient de rappeler ce mo-
ment important de l’histoire
qu’a été le Concile Vatican II,
souffle déconcertant de l’Esprit
qui fit irruption, avec vigueur,
dans la vie de l’Eglise du XXème

siècle, suscitant un dynamisme
rénovateur qui anima les divers
secteurs ecclésiaux, institution-
nels et personnels.
Dans son chemin de sacrement
universel du salut l’Eglise se dé-
finit, à la lumière du Christ,
comme «intimement liée et soli-
daire du genre humain et de son
histoire,» elle redécouvre son
identité de Parole signe, de pré-
sence attentive et miséricor-
dieuse envers l’homme et le
monde contemporain à tel
point qu’elle déclare «il n’y a
rien de vraiment humain qui ne
trouve écho dans son cœur». De
plus, l’Eglise a devant elle un
monde… (qui) par ses choix, ses

échecs et ses victoires la pro-
voque et l’interpelle dans ce qui
fait sa dimension de fraternité
universelle et sa vocation à la
communion1. Plus tard, en 1971,
le Synode des Evêques, décla-
rait: «L’action en faveur de la jus-
tice et la participation à la trans-
formation du monde s’impose
clairement à nous comme di-
mension constitutive de la pré-
dication de l’Evangile, c’est-à-

dire comme mission de
l’Eglise»2. Un évêque latino-
américain, Mgr Angelelli, disait
avec sagesse et simplicité: «Une
oreille tournée vers l’Evangile et
l’autre vers le peuple».

Suivant l’exemple de Jésus

Dans ce contexte, la vie reli-
gieuse symboliquement située
au cœur de l’Eglise s’est vue en-
trainée, elle aussi, dans cette
dynamique de l’Esprit et, à la lu-
mière du charisme, elle recentre
son regard, prend très au sé-
rieux la passion pour le Dieu du
Règne et pour le Règne de
Dieu, la «passion pour Dieu» et
la «passion pour l’homme» en fi-
délité à ses fondateurs et fonda-
trices; elle renforce la conviction
qui donne sens à sa vie: «faire la
synthèse entre l’attraction pour
Jésus et la compassion pour
l’humanité, lieu de rencontre
entre le chemin de Dieu et les
sentiers des hommes»3. Appro-

Face aux défis de la Justice,
la Paix et l’intégrité de la

Création (J.P.I.C.). Opter pour la
vie et pour la vie en abondance

Thème très actuel, objet et motif d’engagement lors du dernier Chapitre général.
Travailler dans cette perspective et de façon responsable la protection de la créa-
tion. Un idéal qui prend corps surtout dans la vie religieuse, en particulier pour les
dominicaines. La prière comme instrument incontournable. Sobriété dans la vie
personnelle et communautaire. Option en faveur de la vie. Lutter avant tout
contre la faim, la pauvreté et toute forme de discrimination et violence.
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le mystère pascal en acte.
Comme Dominique, aller au-
jourd’hui aussi à la rencontre de
nos «cumans» aux carrefours
des chemins, ou sur les places;
«parler de Dieu aux hommes»
pour pouvoir «parler à Dieu des
hommes» qu’Il avait rencontrés
était en effet pour Lui une ur-
gence.

La JPIC comme mode de vie

S’y trouve délimité en.peu de
mots, l’itinéraire fondamental
de la vie religieuse. Celle-ci, in-
terpelée par les grandes ques-
tions de l’humanité, répond à
l’appel de l’évangile pour tra-
vailler à la promotion de la jus-
tice, de la paix et de l’intégrité
de la création, non comme un
secteur nouveau où elle devrait
intervenir, une «chose» à faire en
plus, mais bien plutôt comme
une manière d’être qui im-
prègne la vie et la mission.
De ce point de vue JPIC est un
élément constitutif de notre vie
et touche toutes ses dimensions
(prière, vie fraternelle, vœux,
formation, gouvernement, mis-
sion, économie). C’est un appel
qui exige conversion continue
du cœur, simplicité de vie, re-
gard de compassion, charité ac-
tive, itinérance constante vers
ces «périphéries» où tout ce qui
est humain et humanisant se
trouve menacé; les Pères Conci-
liaires écrivaient: «que personne
ne pense que les religieux sont
étrangers aux problèmes des
hommes et inutiles à la so-
ciété»5, paroles dont témoigne,
dans son long parcours histo-
rique, la vie religieuse à travers
son engagement en faveur des
hommes, de la promotion des
peuples et des cultures. JPIC est
une nouveauté… de toujours…!

fondissant sa vocation-mission
propre, croît en elle la
conscience que l’engagement
pour la paix et la justice trouve
inévitablement sa source dans la
suite du Christ.
Nous sommes au cœur de l’ex-
périence chrétienne qui modèle
en nous, religieuses, un mode
de vie et de mission particulier,
une spiritualité et non une
mode ou une idéologie. Dans le
document Repartir du Christ
nous lisons: «Les consacrés se
mobilisent pour construire un
monde plus juste afin d’offrir
aux personnes de nouvelles et
meilleures possibilités de vie et
de développement. Pour rendre
efficace une telle intervention il
faut avoir un esprit de pauvre,
purifié de tout intérêt égoïste,
disposé à offrir un service de
paix et non de violence, une at-
titude solidaire et pleine de
compassion»4.

La spiritualité de JPIC

Elle est centrée sur le projet de
VIE de Dieu et sur l’appel reçu à
collaborer à sa mission libéra-

trice. C’est «l’âme» d’un style
évangélique qui:
• reconnaît que nous sommes
habités et habitées par l’Esprit
qui suscite notre fidélité au Dieu
du Règne et au Règne de Dieu;
• reconnaît aussi le besoin
d’une conversion quotidienne
constante pour contempler (re-
garder attentivement) avec «les
yeux et le cœur» de Dieu; car si
nous voulons que le monde
connaisse plus de justice et de
paix, il nous faut commencer
par nous. Tandis qu’Il se donnait
la discipline Dominique, en
pleurs, se demandait chaque
nuit «Seigneur que deviendront
les pécheurs»?
• se laisse modeler (surtout pour
nous dominicains) par le mys-
tère de I’Incarnation de Jésus,
afin de «pratiquer la justice, ai-
mer avec tendresse et marcher
humblement» (Mich. 6,8) avec
ce Dieu qui a pris la dernière
place et choisi d’être pauvre.
• face à la réalité, «se situer»
dans la perspective du croyant
qui discerne les traits de Dieu
dans cette histoire et y découvre

Le respect du créé passe par le ramassage des déchets, Sr. M.Auxiliadora, la première à droite,
avec un groupe d’adolescents travaillant à la récolte des déchets et au maintien de l’environne-
ment (Goiania-Brésil)
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JPIC et charisme

Cette même intuition habitait
Mère Gérine lorsque, dans son
expérience vitale, la contempla-
tion de la Pietà et son actualisa-
tion dramatique dans le temps
se superposaient et s’enrichis-
saient: Marie soutient le corps
défiguré et mort de Jésus. L’hu-
manité «Corps» exténué et
souffrant du Verbe fait chair est
encore crucifiée et défigurée
par la douleur, le péché, la
mort… et la création elle-même
gémit et souffre dans les dou-
leurs de l’enfantement (cf. Rm 8,
22-23).
Ouvrons les yeux et les oreilles à
la réalité qui nous entoure: on
nous présente constamment un
monde divisé entre ceux qui
possèdent et ceux qui n’ont
rien, entre le nord et le sud, et
tant d’intérêts économiques
masqués sous couvert d’intolé-
rance religieuse et/ou politique;
plus d’un million d’enfants vit ou
travaille dans la rue, même chif-
fre donné en ce qui concerne
les femmes et les fillettes «ven-
dues» chaque année pour la
prostitution, et l’on pourrait

poursuivre cette liste infâme
sans oublier d’y ajouter les
«mauvais traitements et abus»
effectués contre la planète. Je
m’arrêterai seulement, à titre
d’exemple, sur le scandale dû à
l’excès de richesses de
quelques-uns alors que, plus de
la moitié de la population mon-
diale vit avec moins de deux
dollars par jour. Selon la der-
nière information avancée, le
nombre de personnes qui souf-
frent de la faim (1.020 millions) a
augmenté considérablement.
Jaques Diouf, directeur général
de la F.A.O. disait lors du der-
nier sommet de 2009: «(…) ce
ne sont pas les ressources qui
manquent. En effet, les pays de
l’OCDE (Organisation pour la
Coopération et le Développe-
ment Economique) dépensent,
chaque année 245.000 millions
d’euros pour soutenir l’agricul-
ture dans des pays où la popula-
tion agricole se situe à peine en-
tre 2% et 4%. Dans les pays du
Tiers-Monde, par contre, la po-
pulation rurale varie entre 60%
et 80%... Si chaque année se dé-
pense environ 900.000 millions

d’euros en armes, ne pourrions-
nous pas, dépenser 30.000 mil-
lions pour défendre la vie?»6.
Nous savons que cet appel est
tombé dans le vide et peut-être
dans l’oubli… des participants,
des moyens de communica-
tions, et de tant d’autres…
Quant à nous?
Ecoutant l’admonition «entre
vous, cependant, il n’en sera pas
ainsi» (Mc 10,43) nous nous
sommes proposées, lors du der-
nier Chapitre et comme Famille
Religieuse, de travailler pour la
justice et pour la paix. Dans «un
monde blessé par l’égoïsme et
la soif de pouvoir, un monde
marqué par le scandale de la
pauvreté et l’absence de sens,
nous voulons annoncer… le
Dieu de la vie».

JPIC affaire de tous

«L’enfer étant pavé de bonnes
intentions» nous avons décidé
comme première ligne d’action
pour ces six ans de «travailler
pour favoriser un changement
de mentalité» ceci nous rendra
plus sensibles aux problèmes de
la justice, de la paix et de la pro-
tection du créé, nous préparera
à un engagement concret et à la
collaboration avec les orga-
nismes qui œuvrent dans ce do-
maine». (Actes du II Chapitre
général), Avant le Chapitre et
lors de sa préparation nous
nous sommes souvent de-
mandé: «Comment dire aux
frères que Tu es le Dieu de la
Vie?» Pour que cette annonce
motivée par la compassion se
fasse réalité, la ligne opérative
nous indique un chemin:
d’abord la conscientisation, en-
suite le changement de menta-
lité afin qu’ainsi sensibilisés no-
tre volonté soit «fortement» im-
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ceux qui sont travaillés, actuelle-
ment, par tant de personnes,
d’institutions et d’organismes
pour les rejoindre nous aussi.
On pourrait continuer encore...
car la charité a une fantaisie illimi-
tée. Je termine par quelques vers
de Mgr. Casaldàliga qui nous
rappelle que même s’il est tard
pour notre maintenant…, il est
encore temps, si nous le voulons,
pour rendre possible l’aurore…
«Il est tard
mais il est encore temps.
Il est tard,
mais c’est notre heure
Il est tard
mais c’est tout le temps
dont disposent nos mains
pour construire le futur
Il est tard
mais nous sommes
cette heure en retard
Il est tard
mais si nous insistons un peu.
l’aurore est possible»

Sr M. Juana Estela Segura

1. cfr. Gaudium et spes, n. 1
2. La justice dans le monde, Introduction n 1
(1987)

3. M. Vidal, Séduits par Jésus et sollicités par
le monde

4. Introduction Repartir du Christ n. 35
5. Lumen gentium, n. 46
6. Discours de Jacques Diouf au Sommet

mondial sur la Sécurité alimentaire (nov.
2009)

7. Thérèse d’Avila, Chemin de perfection
21,2

8. Vie consacrée n. 73

pliquée pour collaborer7.
Pour nous engager au quotidien
les moyens et les instruments à
fournir sont à la portée de tous
et de toutes:
• Nous former et former à la
compréhension biblique et
théologique de la justice, de la
paix et de la protection du créé
• Chercher à avoir une informa-
tion complémentaire sur les évè-
nements, nous maintenir au cou-
rant, analyser la situation mon-
diale non seulement en s’en te-
nant aux faits mais en analysant
les causes de l’injustice et en re-
connaissant les implications so-
ciales de la foi. «Informer!»
• Etre «attentives» pour favori-
ser de petites et de grandes
avancées de la justice et de la
paix en développant une culture
de paix et de non-violence dans
notre communauté et dans la
communauté civile. Ouvrir un
chemin à la charité consiste à
«prendre soin de» c’est-à-dire
sortir de soi et prendre en
compte l’autre, celui qui est
dans le besoin, qui souffre vio-
lence dans son corps et dans
son esprit, c’est le prendre en
charge lui et sa douleur.
• La prière est un aspect consti-
tutif du travail pour la paix, prier
et célébrer les signes de vie, in-

tercéder pour les personnes et
les évènements en ayant la vo-
lonté de nous ouvrir aux autres
et d’être sensibles au cri des ex-
ploités et des pauvres.
• S’unir au mouvement général
de la «mémoire», en intégrant
dans la liturgie les journées in-
ternationales où l’on se souvient
et prie pour les personnes ou
les situations d’injustice.
• Révisons, courageusement, au
plan personnel, communautaire
et de congrégation, notre style
et niveau de vie ainsi que nos
choix économiques
• Nous sommes appelées à té-
moigner, d’une fraternité qui se
façonne en communauté à par-
tir de relations de qualité avec
Dieu, les personnes et toute la
création.
• Contribuer, dans la mesure du
possible, à «élaborer et réaliser
de nouveaux projets d’évangéli-
sation en fonction des situations
actuelles»8 par une collabora-
tion inter congrégations ainsi
qu’avec les organismes de la so-
ciété civile.
• Centrer l’étude personnelle et
communautaire sur des thèmes
d’actualité comme la Doctrine
Sociale de l’Eglise, les Droits de
l’Homme, approfondir les ob-
jectifs de Développement du

OBJECTIFS DE DEVELOPPEMENT DU MILENIO

• Réduire l’extrême pauvreté et la faim
• Assurer l’éducation primaire pour tous
• Promouvoir l’égalité des sexes et l’autonomie des femmes
• Réduire la mortalité infantile
• Améliorer la santé maternelle
• Combattre le VIH/sida, le paludisme et autres maladies
• Préserver l’environnement
• Mettre en place un partenariat mondial pour le développement

http://www.undp.org/french/mdg/

Sr M. Juana Estela Segura


